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-""""W""--""" v_~~, ,"~."~~-,,,,~ Saraient également inintelligibles les gravel pour en montrer la Umérité : « Chacun peut donG

avertissements que le Christ nous donne. tOUII, et compttl'r sur la CERTITUDE d'une agonie tUumt-
qui illuitrent la. ,jécessité de la Ylgllanee en a.tten- née et jlllttjlcatrtce, quel que soit le genre de
daDt 80n retour: briser tout attachement et toute mort q.t dotl'e le frapper... . Cette a8lertion est
habitude scandaleuse (Mt., XTIII, 8-9; Mc., IX. 41- dans la logique rigoureuse du sy.tème. Or, il n'y
~7); ..renoncer à soi.m~meet prendre sa croix (Lc., aurait auc\lne exagération, en la rapprochant de
XIV, J7) i veiller et prier dans la continuelle atwnte l'anathème prononcé par le concile de Trente, d.
du dernier Jour (Mt., XXIV, 41 4i), aBn d. ne pas la déclarer erronée. Donc, le 811tème lui.m~me
~tre surpris dans la débauche, l'ébriété et les sou- dont .1Ie d'coule 1cglquement, est à tout le moina
cis de ce siècle et de ne pas 6DcQurir pour son téméraire.
âme un éternel dommage (Lc., XXI, 3~). Tout cela, c) L'enlelgnement dEI l'EgUse se manifeste enBn
en effet, suppose que l'instant de la mort, loia de dans la manitre d'affirmer le dogme de l'enfer
nous permettre un choix suprême susceptible éternel. Sanl dout!!, le Dl Ch. confelse l'existence
d'assurer notre bonheur éternel, sera bien plutôt d'un enr." éternel; mai. Il le "Ide le plue P°i-
l'Instant décillf où notre sort Irrévoeablesera Bxé sible:« L'existlnce de l'BnfBr BIt un artIcle de
conformément à notre préparation antérieure, /01 et j'v lo.,crls. J'V mllt, Satan BI 1... angBS
bonne ou mauvaise. rebl!lltl Bt. com",e Il n. m'appartIent pas de

Ici encore, 19s commentaires de S. Paul sont jllgsr,t d. condamnBr, J. N'Y METS PEB.SONNK
précieux: i1s reftètent la m~me préoccupation AUTRE.» 11 aerait, en e..~t, difficile de mettre qui
morale. I..'Âpôtre établit que «nous deTons tous que ce loiten enfer. puisque chacun peut comp-
comparattre de"ant le tribunal de Jéaul-Christ, ter sur la certitude d'un' agonie jultiBcatrlce. Or,
aBn qu~ chacun reçoive ce qui est dû . ~s bonne. dan. 1.. promulgation. du dogme, l'Egl18e paraIt
œuYr~s ou à ses mauvais.! actions, pendant qu"il bien n. pa. admettre que l'enter lIra réserv6 aux
Itait rev~Lu de ,on cor..s. » (II Cor., v, :10). Et ce seuil d6monl. Le IX- IDathème r#dfgé par Justi-
Ju~ment porte sur le. action. de la vie présente; Ditn contre les Origénl.tes, anathème auquel
S. Paul ne laisse pas entre"olr que, d'une manière sou.nrivit le pipe Vigile et l'épiscopat tout entier,
riguJière et générale, il y aura encore, en .n der- diatlogue tr.s bi.n lu démonl et le. Impies:
nier Instant de liberté éclairée par Dieu, la faculté «Qulconqu. dit ou penle que la peine des démons
de réparer tout un passé dérfctueux. BIen au co Il- OR de, tmptB' ne ,.ra pas éternelle, qu'elle aura
traire. il conlldère le temps de la vie comme le une.8n et q\t'Ilae produira alors une « apocatas-
seul auquel il 80lt normalement po.llbJe de faire tal.» des d'mons et de. impies, qu'il loft ana-
le salut: « Pendant que nous Fn avons le temps, thème t. .L'lgUI. -uf/pole donc qu'en plus de.
falson.le bien» (GaI., VI, iO). Kt encore:« Kxhor- démon l, il1 aura dei hommel damnée.
ter.."ous chaque jour les un!! les autres peDdlint le Cette croyance est d'silleufii si nette dans les
temps qui s'appelle aulollrd'hmt, de peur que premiers liècl.., qu8l'héréite des misérIcordieux,
quelqu'un de vous ne s'endurcisse par la séduc. bien plu. b'nlS'c. que la thèl. du Dr Chevrier, a
tlon du péché. (Héb., III, i3). Le terme « au- étj pourchellé8 impit01ablement par S. Â.ugus-
jourd'hui " emprunté au pI. XCIV, dé81gne ici la Un t. SI l'Igli.. pouvait tol'rer qu'on restrell'ntt
durée de la Tie terre.tre, en sorte que le sen. est les habitant. de l'enfer aux S.UI8 démon., com.
clair: «Kxbortez-~ous.c,. tant que DIeu "ous ac- ment auralt-elle déclaré, au II- concile de Lyon
cerne le «.jour. de la présente "le, et avant que (:l27~), ~an8 la profol,lon de foi Impolée à Michel
tombe sur vous la nuit de la mort... . Paléololtle, que «1.. 'me. de ceux qui meurent

b) L'enseignement de l'RgUle le manifeste en- en état d. péché mortel ou a~ec le leul péché orl-
core dan3 sa manière de pré~enter aux fidèles le gluel d~sceDd.nt au.,ltôt en enfer, pour 1 lubir
dogme dB la perlél/érance finale. Pour les adul- des pftlnel dIW'rentlls. ? (D ,B, n. 46') COmm8nt
tes, la pereévérance anale comporte tout d'abord aurait.elle pu reprendre, au concile de Florence
une per,gévérance active dans le bien, et, à l'heure (Décret pro Grœcts. en f439 ; id., n. 693), la m!me
de la mort, la coincldence de la mort avec l'état déBnltlon, qlA'811. complète, dan. le décret pro
de gr'ce. Dans cette coïncidence qui dépend de la. Jacobilll, en f~'t, d'une protes. Ion de toi solen-
volonté divine, les théologiens "oient un élément nelle, excluant du ciel et enyolant en enfer tous
elsentlel qui nous empecbe de pouvoir strictlB- ceux qui n'appartiennent pas à l'Kglise catholique
ment mériter Dotreper8éT~raoce Bnale, bien plus, ou du moin. n. S~1 agrègent pas a"ant It'ur
qui DOUS emp8che de la pouvoir attendre avec mort? (id., n. n~).
une certitude complète. Ce dernier point est d'ail- Non, l'Eg-Ue. a toujour8 cru qu'Il y aur


